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AGRO-IMAGE

L’agriculture s’invite à l’école
Laetitia Genoud

Prométerre,  
en partenariat  
avec l’association  
Agro-Image, va lancer 
dès la rentrée 2024  
un projet nommé 
«Agriculture à l’école» 
pour les élèves  
vaudois de 3e cycle  
(de la 9e à la 11e).

Désireux de compléter 
l’offre déjà proposée par 

L’École à la ferme, qui touche 
principalement les élèves des 
cycles un et deux, Prométerre 
s’est rapproché de l’associa-
tion Agro-Image, qui se rend 
dans les écoles pour parler 
d’agriculture. Un partenariat 
entre les deux associations a 
alors vu le jour, dans le but de 
promouvoir l’agriculture dans 
les classes de 3e cycle et per-
mettre un suivi pédagogique 
tout au long du parcours sco-
laire.

L’association Agro-Image, 
déjà bien implantée en Suisse 
allemande, reste pour l’heure 
peu connue en Romandie. L’ob-
jectif du projet «Agriculture à 
l’école» réside donc dans le dé-
veloppement de son implanta-
tion dans le canton de Vaud, en 
augmentant son passage dans 
les écoles. Dans cette optique, 
une campagne de recrutement 
a lieu pour engager des interve-

nants, qui iront à la rencontre 
des élèves vaudois à partir du 
mois d’août.

Le choix des intervenants, 
étape clé de la réussite et de la 
pérennité du projet, répond à 
différents critères: la personne 
doit avoir au minimum vingt 
ans et un lien direct avec un 
métier de la terre, vivre dans le 
canton de Vaud et montrer de 
l’intérêt à sensibiliser la jeune 

génération aux questions agri-
coles.

Pour lancer au mieux cette 
nouvelle offre dans les écoles 
vaudoises, les intervenants 
vont suivre prochainement 
une journée de formation, qui 
aura pour objectif de les prépa-
rer à se rendre dans les classes 
(communication, pédagogie) 
mais aussi leur permettre de 
se rencontrer et d’échanger. 

Une fois formés, ceux-ci seront 
à même de présenter deux mo-
dules conçus par Agro-Image. 
Le premier, nommé module de 
base, se concentre sur la pré-
sentation de l’agriculture dans 
ses grandes lignes, en par-
lant du métier, de la produc-
tion d’aliments, des défis ren-
contrés, de la durabilité, etc. 
Le second, intitulé module de 
consommation, expose les dif-

férents types de production et 
les divers labels, tout en encou-
rageant la consommation lo-
cale et de saison.

Combler un fossé
Au niveau des buts recher-

chés, la démarche vise à ex-
poser l’agriculture aux élèves, 
dans une volonté de combler 
le fossé qui peut exister entre 
la vie citadine et les racines 
agricoles du canton de Vaud. 
Permettre aux enfants de com-
prendre le rôle essentiel d’une 
agriculture et d’une alimenta-
tion durables, leur ouvrir la 
voie vers une reconnexion à 
leur propre alimentation et fa-
voriser une prise de conscience 
de la nature qui les entoure font 
également partie des opportu-
nités offertes par le projet. En 
ce qui concerne le financement, 
il est totalement assuré par Pro-
méterre et Agro-Image. La ve-
nue des intervenants dans les 
classes est donc entièrement 
gratuite pour les écoles.

Florian Stucki, intervenant d’Agro-Image, donne un cours à une classe de 3e cycle.� L. GENOUD
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Succès populaire renouvelé
Karine Etter

La météo a joué  
en faveur de BioAgri, 
attirant des milliers  
de visiteurs à Moudon 
(VD) sur le site dévolu  
à la foire suisse  
de l’agriculture 
biologique. BioVino 
affiche un bilan un brin 
mitigé.

La 7e édition de la foire Bio
Agri et du salon BioVino a 

confirmé, une fois de plus, l’in-
térêt des consommateurs pour 
les produits issus de l’agricul-
ture biologique et biodyna-
mique. La météo ensoleillée 
du week-end dernier a joué 
en faveur de la manifestation 
BioAgri, installée en plein air 
à côté de la gare de Moudon.

Les visiteurs sont souvent 
venus en famille, profitant des 
nombreuses animations pro-
posées aux enfants. L’entrée 
étant gratuite et les transports 
publics recommandés, les or-
ganisateurs ne peuvent pas li-
vrer des statistiques précises 
quant à la fréquentation sur les 
deux jours. Pour sûr, la foule 
était au rendez-vous et le suc-
cès évident.

BioVino a été un peu péna-
lisé par le beau temps. Installé 
à quelques encâblures de Bio
Agri, dans la salle de la Douane, 
le salon du vin suisse bio et na-
ture a connu une bonne fré-
quentation le samedi mais mi-
tigée le dimanche. Les gens ont 
préféré profiter du soleil. Une 
trentaine de vignerons et caves 
bios proposaient leurs crus en 
dégustation.

Samedi 11  mai, lors de la 
partie officielle, Frank Siffert, 

qui œuvrait pour la dernière 
fois en tant que président du 
comité d’organisation, s’est ré-
joui de l’engouement populaire 
jamais démenti pour cette foire 
nationale du bio lancée en 2016. 
«C’était une idée un peu folle 
mais nous avons eu la chance 
de pouvoir compter sur le sou-
tien inconditionnel des autori-
tés de Moudon et du Canton 
de Vaud.»

«Davantage  
de transparence»
La conseillère d’État Va-

lérie Dittli a souligné la né-
cessité d’améliorer l’accès 
aux produits bios pour l’en-
semble des consommateurs. 
«Le bio ne doit pas seulement 
servir à la grande distribution 
pour augmenter ses marges, 
il faut davantage de transpa-
rence.» La ministre a rappelé 
que l’État alloue depuis 2023 

une subvention annuelle de 
800 000 francs, jusqu’en 2027, 
pour renforcer l’agriculture 
bio vaudoise à travers de mul-
tiples initiatives.

À l’heure du bilan, Frank 
Siffert annonce quelques pro-
jets d’amélioration pour la pro-
chaine édition qui aura lieu les 
10 et 11 mai 2025. «Nous avons 
réservé le compteur thermique 
mis à disposition par Vaud 
Promotion afin de disposer 
de chiffres plus précis sur le 
nombre de visiteurs.» La passe-
relle enjambant La Broye sera 
renforcée et stabilisée pour 
faciliter l’accès au Technopôle 
de l’autre côté de la rivière et 
améliorer l’affluence vers cette 
autre partie de la foire. L’idée 
est aussi de rapprocher Bio-
Vino de BioAgri, par exemple 
en installant les exposants vi-
ticoles sous le chapiteau du 
cirque qui serait alors fermé.

Les intervenants lors de la partie officielle: Pascal Hottinger, 
directeur de la DGAV, Gérald Huber, président de Bio Vaud, 
Valérie Dittli, conseillère d’État, Serge Demierre, municipal de 
Moudon, et Frank Siffert, président du comité d’organisation 
(de gauche à droite).� K. ETTER

INFORMATIONS UTILES

Pour les personnes intéressées 
ayant un lien étroit avec l’agricul-
ture, il reste des places de formation 
libres et gratuites à l’un des deux 
cours: cours  A, vendredi 24  mai 
2024, à Lausanne, et cours B, mardi 
28 mai, à Zollikofen. Inscriptions: 
Yaël Dumauthioz, 021 905 95 50 ou 
y.dumauthioz@prometerre.ch
 

Farmy quitte 
la Romandie

Le magasin en ligne de 
produits alimentaires lo-
caux et bio, fermera en 
juin son site d’Ecublens 
(VD). La majorité des 
clients romands de Farmy 
seront désormais appro-
visionnés depuis Zurich, 
a indiqué le 14 mai l’en-
treprise zurichoise dans 
un communiqué. Cepen-
dant, certains codes pos-
taux ne pourront plus être 
livrés parce qu’ils sont 
trop éloignés ou qu’il n’y 
a aucun moyen de les 
desservir via un fournis-
seur tiers. Le changement 
aura lieu fin juin et les der-
nières commandes seront 
livrées depuis Ecublens le 
28 juin. 

La fermeture du site 
d’Ecublens entraînera le 
licenciement de 29  em-
ployés. Dans le communi-
qué, la direction dit «étu-
dier toutes les options 
pour continuer à employer 
les salariés et rendre les 
éventuels licenciements 
aussi socialement accep-
tables que possible». En 
raison de la situation éco-
nomique tendue et du 
changement dans les habi-
tudes d’achat des consom-
mateurs après la pandé-
mie, le magasin en ligne 
a enregistré une baisse de 
23% de ses ventes en 2023 
par rapport à l’année pré-
cédente.�
� (COMM.)
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